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Publications déposées sur le bureau :

FRANCE: Bulletin de la Société des Naturalistes de l'Ain, N» 23
(Bourg, lo nov. 1908) ; Revue scientifique du Bourbonnais et du Centre

de la France, vol. XXI, 3"'e el 4'ne Iriinestres (Moulins, 1908); Catalogne

de la bibliothèque de l'abbé Boullu (1908); SUISSE: Bolletino de la Società

ticinese di Scienze naturoli, années 1. 2, 3 et 4 (Lugano. 1904-1907);
Bulletin de lllerbier Boissier, 1908. No 12 (Chambézy, Janvier 1909);

Bulletin de la Société d'horticulture de Genève (Nos 1 1 de i908 el 1 de 1909.

Dons d'auteur (reçus avec remerciements el vive reconnaissance) :

J. Cardot, Flore bryologique des terres mar/ellaniques (Stockholm.

U)08); Mnsci Americani septentrionalis; Notes sur la flore de r Antarc-

tide; Becherches auatomiques snr les Lencobryacécs; Cahdoi' el Thkiuoi':

The Mosses of Alaska; On a small collection of Masses f'roni Alaska.

M. Viret. en sa qualité de président de la Commission de rédaction,

présente le nouveau Bulletin de la Société botanique de Genève dont les

quatre premières feuilles d'impression viennent de sortir de presse. 11

développe le plan de publication arrêté pour ce périodique el procède à

la distribution du premier fascicule aux membres {)résents en annonçant

qu'à l'avenir le reste sera envoyé par la posle sous enveloppes spéciales
;

une couverture générale, avec titre et lable des matières, terminera le

volume cà la fin de l'année.

Pour couronner celte présentation. M. le professeur Chodal donne lec-

ture d'une très aimable lettre de M. Ernest Malinvaiid, ancien Prési-

dent de la Société botanique de France, qui accompagne de ses vœux les

plus cordiaux une offrande en espèces pour le nouveau Bulletin de ses

confrères de Genève. Celle précieuse marque d'encouragement est cha-

leureusement ap[)laudie; M. le Président est chargé de réitérer au géné-

reux donateur l'expression des plus vifs remerciements de l'assemblée.

RAPPORT DES VÉRIFICATEURS DES COMPTES. —Au nom de

M. Guinet el au sien, M. Martin rapporte oralement. Il constate la par-

faite tenue des livres, conlormément aux résultats exposés par le Iré.-^'o-

rier à la précédente séance; les vérificateurs proposent en con.séquence

de donner décharge au trésorier, M. Hausser, pour 1908. en le remerciant

vivement pour son excellente gestion. Cette proposition est votée à l'una-

nimité.

SUR L'ASTROCLADIUM CERASTIOIDES Tschour.

PAR

Mlle Olga TSniOtUI.XA

Après quelques mots d'introduction de M. le professeur Chodal.

M"' Tschourina communique le résultat de ses recherches sur une petite

Algue remarquée en examinant l'eau de l'étang aux canards du Pai'C de

l'Ariana (environs de Genève).

A première vue, cette Algue rappelle VActinastrunt llantzschii I.agh.,
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décril p;ir M. ('Iiodal (l;ms sos Alr/iies vertes de la finisse (Ijeiiie 11)02). et

provciKiiil (i(;s iiièiiies i';iii\ do rAri;iii;i. ïdiilulois, ces deux AI^,mios se
cuin|)orlenL dinereininenl ; (•('ll<^ (|iii vioiil dV'lre ex;iniiiiée ne possède
[);is l(!s foniu's disposées en (•li.iîiielles cl en ivse;iii\ qui ci r;i clé ri se ni les

colonies conipiiipiées d".ld///Y/.s</v//// Ifnnlzscliii L;ii,Mi.; elle se développe
en oulre de la nianièie sinvanle:

Après la première segnienlalion qui se failohli(|iieinenldans la cellule
nniipio. les deux celhiles-lilles glissenl Tune sin- l'aulre et se disposent
coninHï deux rayons divergents; puis, le niènie phénomène se lépèle
dans les deux nouvelles cellules, el ainsi de suite jusqu'à la formation
d'une étoile à 8 branches (voir lig. 1. B). Cette étoile régulière et sjmé-
tri(pie est formée de 8 cellules accolées par une de leurs extrémités el

pointues à l'autre; chacune de ces cellules possède un chromatopliore
pariétal, des réserves et souvent un pyrénoïde. Le mode de division de
celle algue se fait selon le type décril par M. le prof. Chodal pom- le

genre Hnph'uUum « Algues vertes de la Suisse », p. 11)7; mais l'Algue en
question dilTére de ce genre par la présence d'un pyrénoïde. Dans' le cas
de lidphidiniH pijrenogeniii), nous trouvons des colonies lout autres. La
longueur de chaque cellule, dans n'importe quel slade de division, oscille

entre 20 ji-2G p.; la largeur est maximale dans les premiers sladesoù elle

varie entre (5 [x-H [j, el elle est minimale dans l'étoile formée, où elle n'at-

leinl que 3 {j.-4 [x.

L'identité de la forme définitive de cette algue avec celle d'une algue
méconnue décrite par M. Reinsch, Algenflora von Franken (IHQl), sous
le nom de Cerasterias raphidioïdes, ni'amènei-ait à la considérer comme
l'espèce décrite par M. Reinsch, s'il ne la représeiilail pas comme une
seule cellule ramifiée.

Il est possible que la figure d Tab.V. (Algfi.v. Fr.) représente la même
plante que la nôtre, et que M. Reinsch n'ait pas vu la séparation des cel-

lules à leur base; mais il est très difficile de juger d'après ses dessins.

M. Reinsch prétend avoir observé dans Cerasterias raphidioïdes de la

chlorophylle granuleuse, mais il ne dit rien sur le pyrénoïde, dont la

présence esl certaine dans notre algue.

Pendant longtemps Cerasterias raphidioïdes de Reinsch fui considéré
par plusieurs biologistes comme un champignon. En 1867 Reinsch, dans
son travail inliliilé: ^^ Algenflora von F/'rt///cÉ?«" don ne à celte plante le nom
de Cerasterias. Perly dans: Kleinsle Lebensformen (1852, p. 210) l'appelle

l*liycastrnin. Plus tard, De Wildeman dans les Notes mycologiques, en
181)4. montre la ressemblance extraordinaire entre son Tetracladium el

Cerasterias Ueinsch. Ce fait esl affirmé par iM. le prof. Chodat dans le

Bnllelin de l'Herbier Boissier, 1895. p. 114, où fauteur dit que Cerasterias
Reinsch esl à i-etrancher el que Tetracladium De Wildeman et Ceraste-
rias Reinsch ne peuvent pas êlre séparés el sont une seule el même
chose. Dans la Notarisia (1888). sub « Familia Polyedriarum », le nom de
Phycastruin esl attribué au Cerasterias Perly.

Une nouvelle erreur est faite par Rabenhorsl qui les attribue tous
deux au genre Polgedrium.

M. Wille : « Algologi.sche Notizen » 1003 nous communique que d'après
Bôhliii Chionaster nivalis correspond à Cerasterias R. classé par Hansgii'g
« Ueber Trochiscia » dans le genre Tetraëdron Ki'itzing « Phycologia
germanica ». 11 se pourrait que notre algue fut la même chose que ce
que M. Reinsch a nommé Cerasterias raphidioïdes, qui dans ce cas ne
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sérail pas un champignon mais bien une algue el aurait élé confondu
avec le Tetracladinm. A lilre de comparaison la figure ci-Joinle reproduit

le dessin principal de Heinscli ; à celle occasion il convienl de remarquer

«
- ' ^- 'j^'f-

A. CEn.iSTEniAS i:\fllllHiUDES crapW's Reinsrh.

<< Alj.'eiill. Frank.» (i^-. d, Tab. V.

B. ASTROCLADIUMCEnASTIOWES(nov. sp.).

a... II. DilTérents stades de division. (Tsclioiiriiia del.)
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que cet nuleiir prétend qu'il s';ifi;il do cellules miiidées, alors que noire
algue l()i's(iirelle esl en étoile conslilueun (.'énobe.

(ietledilTéreiice, jointe à celle (|ui ressort de la présence du pyrenoïde,
permet de proposer pour celte algue la création d'un nouveau genre jior-

lant le nom iWAslrocladiiiin, dont la dénoniinalion spécifique serait Astro-
cladiuin ceraslioïdes Tsdiourina. —Diagnose :

ASTROCLADIUMTscliourina ; novuni geiius fam. Palniellacea-

ruui. C.elluhe cylindricte utrinque hreviter aciilœ. clironialoplioro [)arietali

pyrenoide inslruclo, divisione succedanea niulliplicatu' transversali et

etiani démuni obliqua separalae et varie modo aggregalae, nunc 'i nunc 4,

vel 8, divergentes in cœnobium natans stellatum regulare disposita).

Astrocladium cerastioïdes Tscliourina. sp. nov. —Cbaracleres
generis; celluhe 20 ^ usqiie 20 [x long;e. [j.-8 [j. nunc 3 |j.-4 ^. latae.

A la suite de cet exposé, M. Chodat fait ressortir l'intérêt de celle

communication (pii, si elle se rap|)orle décidément au Cerasterins raphi-
dioïdes Reinsch, classe indiibilablemeril ce végétal parmi les Algues, tan-

dis que dans le cas contraire, il est intéressant de constater l'existence

d'un genre nouveau de notre flore algologique. M. Chodat estime que
c'est avec raison que IV1"« Tschoiirina s'est arrêtée à cette dernière alter-

native, en se basant sur les deux figures qui montrent la différence entre
les deux végétaux; toutefois, il reste un doute au sujet de la bienfaclure
de la figure de Reinsch. —D'autre part, le bassin à canards de lAriana a

déjà fourni plus d'une nouveauté algologique, d'entre lesquelles M. Cho-
dat cite le genre nouveau Golenkinia.

SUR UN NOUVEAUGENREDE PLEUROGOCGAGÉES

PAR

M. W. UIALOSl]KI\IA

Après quelques considérations sur la méthode généralement employée
pour isoler la gonidie d'un Lichen, M. W. Bialosuknia décrit les expérien-
ces grâce auxquelles il est arrivé à la découverte d'une nouvelle espèce
d'algue isolée d'un Lichen, le Lecanora iarlurea des calcaires du Salève,
dont le triage commencé en juin 1908, a été achevé grâce au concours
de M. le professeur Chodat qui isola l'algue et en obtint une culture
pure.

Celle algue se distingue par les caractères morphologiques
suivants: cellule ronde de 2 ^ à [jl de diamètre (selon le milieu sur
lequel elle se développe); elle est généralement isolée, mais se présente
aussi par t ou mêmepar 3 à 5 individus groupés en chaînette. Sur un
milieu acide de Gastine avec 2 7o de maltose, cette algue forme des
paquets comprenant jusqu'à 9 cellules; sur le moût gélalinisé, il se pro-
duit mêmedes filaments.


